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 De tous temps, les femmes guinéennes ont témoigné par leur manière d'être, de leur 

courage et de leur volonté : en 1967, bon nombre d'entre elles, venant du marché de Conakry 

ont payé de leur vie leur marche vers le palais présidentiel pour obtenir la reconnaissance de 

leurs droits de place. 

 

 Le livre de Thérèse Jeunejean, que son préfacier, haut-fonctionnaire du Bureau 

international du travail, présente comme celui d'un témoin permanent de l'évolution de la 

Guinée de 1984 - date clé la mort de Sekou Touré et de l'accession au pouvoir du Colonel 

Lansana Konté - jusqu'à nos jours, constitue en fait la suite de la première période de 

dictature. 

 

 S'agissant, sans doute en l'absence de précision à ce sujet, d'une journaliste belge dont 

il n'est pas indiqué qu'elle ait déjà consacré un livre à ce pays et à l'Afrique en général, le 

lecteur n'attendra pas de sa lecture une analyse politique économique et sociale d'un pays qui 

est allé de cahots en cahots jusqu'à ce que l'élection, en novembre 2010, du vieil opposant 

historique Alpha Condé, donne à cette démocratie un début de légitimité. 

 

 Ainsi, peut-être l'auteure aurait-elle pu évoquer autrement qu’à 1’occasion d'un 

accident de voiture l'importance du secteur minier dans la survie de la Guinée depuis 1958, ce 

qui aurait été l’occasion de rappeler que c'est à la France qu'elle le doit. 

 

 Pendant ce quart de siècle, Mme Jeunejean allie habilement le récit des événements 

généraux survenus dans le pays à l'émergence de Mme Rabiatou Serah Diallo, issue d'une des 

principales ethnies guinéennes, qui commença sa vie professionnelle en 1969 au Greffe au 

ministère de la Justice et accéda en mars 2010 au poste de Présidente du Conseil national de 

transition qui permettra en 2011 le progrès que l'on sait. 

 

 Cet itinéraire, Rabiatou Serah Diallo le remplira comme syndicaliste : membre dès 

qu'elle le pourra puis Secrétaire générale de la Confédération nationale des Travailleurs de 

Guinée, créée sous la colonisation française par Sekou Touré lui-même, et membre titulaire 

du conseil d'administration du B.I.T., elle essaiera par une action « de terrain » de convaincre 

tous ceux qui se rassembleront autour d'elle qu'un autre lendemain est possible pour leur pays.  
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 Le chemin est encore long vers la démocratie et encore plus long pour le 

développement économique et social de ce pays, mais Rabiatou Serah Diallo aura témoigné 

qu'il ne faut jamais désespérer. 

 

 Elle est l'incarnation d'une certaine femme africaine pour qui l'humanisme est 

inséparable de l'action syndicale et qui a pleine conscience de l'importance de son rôle 

lorsqu'elle dit « Vive les femmes pour que vivent les hommes ». 
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